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DE NOTRE DESTINÉE

NOTRE ETAT COLONIAL
ANS notre article précédent nous avons entendu

des voix autorisées, aussi bien canadiennes que
bien catholiques, nous parler de nos relations Cette état comporte des devoirs, il exigé

avec notre métropole britannique et avec nos compa- surtout en ces années-ci, des sacrifices sensible
triotes d'origine autre que la nôtre. Par contre, -d'autres sonne ne songe à le nier, comme personne -ne
voix se sont élevées parmi nous, voix non autorisées inventer une condition, un "status" politique,
mais écoutées tout de même, qui ont prêché ouverte- compoite pas de devoirs ni n'exige de sacriÎce$t,
ment qu'il parlait relâcher et même rompre le plus voisins des Etats-Unis sont indépendants dpen
tôt possible les liens qui nous unisseiit à la métropole; d'un siècle; ils se croyaient à l'abri des incolav
qu'il fallait organiser et maintenir la lutte contre nos de la vie politique européenne, et les voilà,.e XI,

compatriotes de langue anglaise, même en nous asso- obligés de supporter les lourdes charges.de là
ciant aux éléments nouveaux venus dans notre pays. de la guerre faite en Europe, de la guerre-
C'est ce que nous conseillaient ceux qui nous ont l'Europe... et pour l'Amér que. Avec Plus
tant parlé d'abjection coloniale, ceux qui nous di- et de vérité que nous, ils pouvaient dire:'CiNe'
saient que les difficultés scolaires contre notre langue mes un peuple dAmérique, nous pouvons
suscitées en quelques provinces, faisaient de nous la à nous-mêmes, nous n'avons pas à faire
nationalité la plus opprimée, que nous n'aurions rien pour une cause européenne." Ils ont dÙ
à redouter de plus de la domination allemande. parce qu'ils sont forcément intéressés au SOrI

ui hA l'encontre de ces nouvelles directions qu'on a manité et que leurs intérêts comme e
la prétention de nous imposer avec une certaine fu- étaient engagés dans un conflit oriiiiiè cil. A-
rieur belliqueuse, peu scrupuleuse en ses procédés de mais de conséquences mondiales, se mêler
persuasion, nous croyons qu'il est grandement urgent sans avoir la nalveté ni commettre la bé
toujours de résister, ne fut-ce que par une loyale et dre que 1 enneini vint les attaquer chez eux,
sérieuse discussion, à ce mouvement de sophismes et Ainsi et à plus forte raison nous a-t-il *de passions, pour alléger les responsabilités de l'heure cepter nos obligations militaires de pays brýprésente et pour sauvegarder -l'avenir déjà trop coin- ayant avec l'Europe un lien Juiidique de
promis. n en ont, nos voisins des Etats-Unis. D'

S'il a été possible, sans cesser de passer pour ca- simple point de vue des obligations et des
tholique irréprochable, de vilipender l'Angleterre et militaires, il n'est pas difficile de constat'-",le gouverne "t canadien, i os voismen il doit être au moins toléré n'ignoieè pas noire histoire et celle de ri
de dire que notre condition de, Canadiens-Français ceux-ci ont eu à suppoi ifs q
catholiques nous parait demander que nous acceptions les sacrifices-de guerre' es et cÉucl1e$ý'ý,
loyalement -etnotre état colonial, et l'autorité de notre l'époque de leur indépendance.,
métropole et de notre pays. De ce que nous sommes Nous -devons donc nous félicite',, coin
notoirement un groupe national ýtout catholique, de l'avons fait bien des fois en de sole)111Ç#ésý-ce que notre vocation nationale est bien liée aux in- tances, d'être suie

e ts britanniques. Mais
térêts de l'Eglise'en notre pays, de ce que cette voca- britanniques nous oblige à être loyaux

est, pour une part importante, surnaturelle,
tion il tropole, à notre mère-patrie, à mouis'dé Ya

semble qu'il s'ensuit pour nous l'obligation plus étroite professions de foi passées, à moins de. donne
crune loyauté absolue envers l'autorité civile du pays aux voix les plus autorisées qui aient J
et de lamétropole, d'une loyauté que ne devrait pou- en notre nom. Car il faut bien tout de
voir atteindre aucun soupçon fondé. en souvenir, nous.ne sommes pas sujC.ts''.br

cw(:ue notre état colonial ait été voulu par la Pro- seulement parce que le roi de Franée 8
vidence, -qu'il soit absolument légitime, qu'il nous d'Angleterre tous les droits de souveraà, 'i
ait été même avantageux, c'est bien ce qu'ont redit 'avait 'sur les terres et les population$
Ies voix autorisées que nous avons citées et auxquelles nous le sommes aussi par là libre ACCCP.t'a
nous pourrions en ajouter bien d'autres. Que le même par le libre choix que nospères ont fait,
état colonial nous soit encore actuellement profitable, quête, et notemment à deux époqueS
à- nous tout particulièrement Canadiens-Français, où ils auraient pu opter pour YindéPen*ý'C'est bien encom ce qu'il est permis de constater et Etats-Unisý.
&.,dàc,ýivce' phjýjéI c[enQ,$ coinpatridtes. nauscette ýaccýptation et ce choix


